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fUnion eunDpeenne en panne.."
d'acsoimment nature[ ?

L'6volution du mouvement naturel dans les quinze
pays de I'Union europ6enne se r6sume i trois

caract6ristiques': une relative stabititd du nombre de
d6cEs, une nette diminution des naissances et un
effondrement de l'accroissement naturel, devenu

n6gatif dans certains pays.

n srnarLrrE ramHENRtteur du taux de mortalit6 de
I 'Europe des Quinze ne doi t  pas la isser penser
que des condi t ions de mortat i t6 n 'ont  pas

var i6.  De ry6odt999, pendant quarante ans,
le taux de mortal i t6 addi t ionnant les s i tua-

t ions des quinze pays actuels de I 'Union euro-
p6enne demeure presque constamment dans

une fourchette annuelle 6troite, situ6e entre ro et
11 pour mi l le habitants ' .  Dans le mOme temps, [e taux
quitte les niveaux les ptus 6tev6s de cette fourchette
oour s 'abaisser.  La seconde moit i6 du
XX" sidcle est donc marqu6e par une
diminut ion t rds lente et  peu inten-
se de [a mortal i t6 europ6enne.

cette 6volution est la synth6- 1'6UOlUti0n
se de deux effets contraires. 

dU taUX deD'une part, [e taux de n
tatite est pousse a ra nais"sf nAtAlit6
par [a poursuite de ta dimi- G[ntfA$tG
nution de la mortalit6 infan- 

aUGG GGIIG dUt i le et par [ 'augmenta
des taux de survie o"r'0"., IAUX dG
sonnes dg6es. Le premier ph6- m0ftf,lit6.
nomdne -devient modeste d 'un
point  de vue quant i tat i f ,  car la mor-
tal i t6 infant i le,  qui  a baiss6 de plus de

96oh en deux sidcles,  tombant de z5o d6cds pour

rooo naissances i  moins de ro et  m6me de 5 dans cer-
tains pays, ne peut plus gudre diminuer. En revanche,
les progrds m6dicaux cont inuent d 'am6[ iorer sensible-
ment I 'esp6rance de vie des adul tes et  des personnes

696es.

D'autre part ,  [e v ie i l l issement de la poputat ion de
I 'Union europ6enne exerce des ef fets haussiers sur le
taux de mortal i t6.  Jusqu' i  pr6sent,  ces derniers ont
ralent i  le rythme de [a baisse. Demain,  I 'accentuat ion
du viei l t issement pr6vue pour le XXle s idcle la isse

pr6sager sa hausse. Alnsi ,  d 'ores et  d6j i ,  le taux de

mortal i t6 est  p lus 6lev6 dans les pays i  composi t ion
par dge plus v ie i [ [ ie,  comme [e Danemark ou [a SuEde,
que dans les pays i  composi t ion moins v ie i l l ie,

comme [e Luxembourg ou [ ' l r lande. L 'ef fet  v ie i l l isse-

ment sur le taux de mortal i t6 peut 6tre t rds indirecte-

ment appro.ch6 par le nombre de d6cds qui  augmente

dans les deux premiers pays ci t6s et  d iminue ou stag-

ne dans tes deux autres.  Au tota[ ,  I 'Union europ6enne

compte 3 729 ooo d6c6s en 1999 contre 3 386 ooo

en 196o.

[n recul de [a natalitd

L'6volut ion du taux de natal i t6 contraste avec cel le du

taux de mortal i t6.  A ta stabi t i t6 d.u second s 'oppose [a

diminut ion t rds importante du premier :  s i tu6 i  p lus

de .rB naissances pour mit te habi tants dans les

ann6es 196o, le taux de natal i t6 de [ 'Union europ6en-

ne descend i  moins de rr  pour mi l le depuis t '994. Or,

comme ce dernier chi f f re s 'appl ique sur une popula-

t ion en augmentat ion -  sous I 'ef fet  des cons6quences

de la f6condi t6 suf f isante iusqu'au mi l ieu des ann6es

ry7o, de [ 'apport  migratoire,  et  des progrds dans [ 'es '
p6rance de vie -  [ '6volut ion quant i tat ive en nombre

de naissances est  rnoindre :  tandis que [e taux de

natalit6 baisse de 4o o/o, Ie chiffre de naissances

annuel les passe de 5 784 ooo en 196o i t  I  ggS ooo en

t999, soit - 3o,9 o/o. Selon les pays, les r6sultats diff6-

rent.  Les taux de natal i t6 1999 les plus bas, inf6r ieurs

i  ro pour mi l le habi tants,  se constatent dans les t ro is
pays m6diterran6ens (Grdce, E6?W et ltalie), dans

les deux pays germaniques (Al lemagne et  Autr iche),

ainsi  qu'en SuEde. A t 'oppos6, les taux de natat i t6

ry99 les moins fa ib les des Quinze s 'enregistrent en

lr lande (r4,3 pour mi l le) ,  aux Pays-Bas (12,6 pour

mitte), et en France (t2,7 pour mille), ce dernier pays

b6n6f ic iant  de mei l teurs ef fets de vi tesse acquise en

raison d'un renouveau d6mographique plus intense

aprds la Deuxidme Guerre mondiale.

Mais la baisse du taux de natalit6, de 196o a 1999, est

g6n6rate : plus intense dans les pays de [ 'Europe m6ri-

dionale (-sz1oh au Portugal ; - 49,7 % en ltatie ; -47,6"/"

en Gr6ce...), elte est 6galement importante dans les

autres pays (-4t,9"/oau Pays-Bas ;-29,t"/o en France'.).

par
G6nrd-Frangois
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Pour l 'avenir, les facteurs b'aissiers devraient [ 'empor-

ter sur les facteurs haussiers : ces derniers ne pour-

raient r6sul ter  que d'une augmentat ion s igni f icat ive

de [a f6condit6. En effet, une augmentation modeste

de ta f6condit6 serait insuffisante car, s'apptiquant sur

des g6n6rat ions en dge de procr6er devenant moins

nombreuses, el le ne ferai t  qu'empdcher la poursui te

de la baisse du taux de natalit€'. Alor,s que [a minora-

tion des effectifs des nouve[les 96n6rations entrant i

t 'dge de procr6ation signifierait, i  f6condit6 6gale, une

baisse du taux de natal i t6.  De m6me, [ 'augmentat ion -

heureuse -  des taux de survie des personnes dg6es

est favorable au d6nominateur du taux de natal i t6.

L 'addi t ion d 'un taux de natal i t6 progressivement

abaiss6 i  un taux de mortal i t6 relat ivement stable,

donne comme r6sul tat  une forte baisse du taux d 'ac-

croissement natureI  dans I 'Union europ6enne :  ce

dernier,  sup6r ieur i  7,5 pour mi[ [e habi tants dans les

ann6es 1960, est  6gal  ou inf6r ieur d r

pour mi l le depuis le d6but des

ann6es r99o. Est im6 d o,7 en
t999, iI est donc, en 7999,
inf6r ieur de 9o % i

Dans une Union europ6enne i  fa ib le taux d 'a icroisse-

ment nature[, trois pays, I 'Allemagne, [ ' l talie et la

Sudde, enregistrent plus de d6cds que de naissances ;
deux pays, [ 'Espagne et I 'Autriche, ont des chiffres de

d6cds et  de naissances 6quivalents.  Les taux les moins

affaibt is se mesurent en lstande et  en l r lande.

Lx rnnix s 'p,ee KsrsgEff i€ruY t{AYt lRaL
ms, '&Nni lnrd pupf i  p6pt*&Nr fet . l !Nuel

Au tournant du mi l t6naire,  I 'Europe d6mographique est

orofond6ment diff6rente de celle dans laquelle les Six

signaient le t ra i t6 de Rome. Mais nombre de d6cideurs

semblent m6connaitre cette situation. Devant ce qui

r isouerai t  de devenir  une sorte d ' implosion d6mogra-

phique, ne risque-t-on pas d'avoir la m€me c6cit6 que

devant I ' implosion sovi6t ique, c6ci t6 notamment

responsable deplusieurs guerres dans I 'Europe des

Balkans ? O

r. Tous les chiffres bruts indiqu6s ont pour source Eurostat.

z. Cf. G6rard-Frangois Dumont < La f6condit6, la nuptialitd et I'avenir

.de la protection sociale >, in : Frangois Charpentier, Encyclopadie lo

Drotection sociole au XXe sidcle, Paris, Economica, zooo.

Des accroissements naturels
parfois n6gatifs

son niveau des ann6es
t96o. L 'accrois-
sement naturel
de [ 'Europe des

Quinze a donc for-
tement diminu6 :

[u tournant
du millGnaite,

I'Eu10ne
il6mogtaRhiuue

:^:;:'[i"'n; 9q!-rrotonil6mG-nl
te6o,266 ooo en diffGfenlG dG SGllG
teee. Entre danslaquel lgtemps' ir s'est hs $ix siunaigntabaiss6 en-des-
sous de z mittions le tfaitG
depuis re5e, d'un mit- i lg [gme.
l ion depuis t975 et  de

5oo ooo depuis t993, Un
v6r i tabte retournement
d6mographique se prodqi t  chez
les Quinze depuis 1988. Auparavant,
le sotde migratoire 6tai t  proport ionnel lement fa ib le
par rapport  au solde naturel  ;  i l  a m6me 6t6 est im6

n6gat i f  certaines ann6es ( t964, t966, t967, t97o,

t98z it r9B4). Depuis 1988, le solde migratoire est

constamment sup6r ieur i  l 'accroissement nature[ .

Les 6carts entre les Quinze dans la composi t ion de

[ 'accroissement totaI  se sont r6dui ts car [e taux d 'ac-

croissement d0 au solde migratoire est  d6sormais
partout posi t i l  les pays europ6ens tradi t ionnel le-

ment d '6migrat ion ( l ta l ie,  l r lande, Grdce, Espagne'

Portugal)  ayant chan96 de nature.
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